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« Et il leur commanda de n’enseigner 
que les choses qu’il avait enseignées, et 
qui avaient été dites par la bouche des 
saints prophètes. Oui, il leur commanda 
même de ne prêcher que le repentir 
et la foi au Seigneur, qui avait racheté 
son peuple » (Mosiah 18:20).

J’ai récemment écrit des articles 
pour le Liahona sur la foi et le repen-
tir. Je voudrais me concentrer sur la 
rédemption pour cet article représen-
tant une trilogie importante dans la vie 
de ceux qui viennent au Christ dans 
les eaux du baptême. Je crois qu’il 
est important de comprendre et de 
reconnaître que les saints prophètes, 
voyants et révélateurs, enseignent la 
foi au Seigneur Jésus-Christ, le repen-
tir et la rédemption par le pouvoir du 
Christ. Ils enseignent les ordonnances 
sacrées qui nous ramèneront à notre 
Père céleste. Ils continuent à nous 
apprendre exactement ce que Alma a 
enseigné aux Eaux de Mormon. Il y a 
de la cohérence dans le message. Les 
prophètes des temps anciens et ceux 
de nos jours continuent d’enseigner 
la Doctrine du Christ sous sa forme 
pure. Il est si important pour tous les 
enfants de Dieu de comprendre que 
l’espérance et la foi au Sauveur et en 
son pouvoir de nous sauver grâce à 
son expiation pour nos péchés nous 
amènent au repentir. Le repentir est 
une expression de notre amour pour 
le Sauveur, de notre acceptation 
de son don de la rédemption et de 
notre engagement à rechercher la 

PAGES LOCALES DE L’INTERREGION D’AFRIQUE DE L’OUEST

 L’un des merveilleux événements 
qui ont eu lieu dans le Livre de 

Mormon s’est produit aux Eaux de 
Mormon. Il m’arrive de souvent 
visualiser l’endroit magnifique que 
cela devrait etre. C’était un lieu sacré. 
J’ai récemment visité Nsit Ubium, le 
lieu où certains des premiers bap-
têmes en Afrique de l’Ouest ont eu 
lieu. C’est un endroit isolé, séparé 
du reste du monde. Il est calme et 
paisible car il repose au cœur de la 
jungle nigériane. Je pensais, au cours 
de notre visite, que c’était peut-être 
un peu comme les Eaux de Mormon 
et j’ai commencé à imaginer ce bel 
endroit et ce temps sacré où quatre 
cents saints ont été enseignés et ont 
reçu l’Évangile. En face d’un danger 
considérable pour leur vie mortelle, 

ils ont reçu l’ordonnance salvatrice 
du baptême et ont contracté des 
alliances sacrées. Je peux également 
imaginer la préoccupation d’Alma 
pour ces personnes humbles lorsqu’il 
pensait à ce qu’il devait enseigner 
pendant ce ministère sacré. Nous 
lisons une partie du récit dans le livre 
de Mosiah.

« Et il arriva qu’après de nombreux 
jours, il y en eut un bon nombre ras-
semblé dans le lieu de Mormon pour 
entendre les paroles d’Alma. Oui, tous 
ceux qui croyaient à sa parole étaient 
rassemblés pour l’entendre. Et il les 
instruisit, et leur prêcha le repentir, et 
la rédemption, et la foi au Seigneur » 
(Mosiah 18:7).

Plus tard, Alma instruit les membres 
nouvellement baptisés de l’Église :

La Foi, le Repentir, et la Rédemption
Frère Vern P. Stanfill
Deuxième Conseiller dans la Présidence de l’Interrégion d’Afrique de l’Ouest Vern P. Stanfill
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sanctification tout au long de notre 
vie. La sanctification est un processus 
qui se produit lorsque nous renfor-
çons notre foi en obéissant aux lois 
et aux commandements de l’Évangile 
et nous nous soumettons à la volonté 
de Dieu par un repentir persistant et 
continu. La foi et le repentir déblo-
quent le pouvoir du sacrifice du Christ 
dans nos vies. Nous sommes rachetés 
devant le père à cause du sacrifice 
expiatoire du Sauveur. Le guide des 
Écritures indique que le mot rédemp-
tion est utilisé dans tout le Nouveau 
Testament pour décrire « l’expiation 
de Jésus-Christ et notre délivrance 
du péché. »1

Par son pouvoir, nous sommes 
amenés sans tache devant le père.2 
C’est la Rédemption du Christ. La 
Rédemption du Christ est ce qui nous 
permet de devenir purs. Sans le sacri-
fice du Sauveur, la sanctification ne 
serait pas possible. Il n’y aurait aucun 
espoir pour nous sans l’expiation du 
Christ. Nous ne pourrions jamais nous 
approcher du trône de notre Père 
uniquement par notre propre mérite. 
Pourtant, sa grâce nous suffit en appli-
quant les principes de sa doctrine. 
Cette grâce est manifestée pour nous 
dans son sacrifice rédempteur. Voici  
sa doctrine ; La foi, le repentir, le bap-
tême, la réception du Saint-Esprit et la 
persévérance jusqu’à la fin.3 Pas une 
seule, mais toutes ces choses nous 
sanctifieront et apporteront le pouvoir 
du Christ par sa rédemption, afin que 
nous puissions nous tenir sans taches 
devant la barre de Dieu.

Bien que nous enseignions souvent 
la sanctification en tant que processus, 
nous ne devons pas la confondre avec 

une série d’événements qui doivent 
être vérifiés, des cas qui doivent être 
cochées, mais plutôt une droiture 
croissante et en constante expansion 
dans nos vies. Nous devons constam-
ment augmenter notre foi, augmenter 
l’intensité et la fréquence de notre 
repentir, et chercher plus fidèlement la 
compagnie du Saint-Esprit. En ce sens, 
nous changeons, nous sommes sancti-
fiés, et nous serons finalement amenés 
devant Dieu par le Sauveur, rachetés. 
Comme Nephi l’a enseigné : « Et main-
tenant, mes frères bien-aimés, je vous 
demande si tout est fait lorsque vous 
êtes entrés dans ce sentier étroit et res-
serré ? Voici, je vous dis que non ; car 
vous n’êtes arrivés jusque là que par 
la parole du Christ, avec une foi ferme 
en lui, vous reposant entièrement sur 
les mérites de celui qui est puissant à 
sauver » (2 Néphi 31:19). Nous devons 
continuer à nous reposer entièrement 
sur les mérites de celui qui est puissant 
à sauver.

Je voudrais vous dire ce que je res-
sens au sujet du sacrifice du Sauveur 
pour moi. Je crains, cependant, que 
les mots ne puissent jamais expri-
mer adéquatement mes sentiments. 
La Rédemption du Christ est la plus 
grande manifestation de l’amour 
exprimée à la fois par un Père aimant 
qui a envoyé Son Fils unique et par 
le Sauveur qui, librement, a donné 
volontairement et complètement tout, 
même Sa vie, pour nous libérer du 
péché. Comme je pense à un être 
parfait, qui a été amené au fond du 
désespoir spirituel par la corruption 
du monde, j’ai l’angoisse de penser 
à la douleur que mes péchés l’ont 
causé. Peut-être que Énos exprime-t-il 

mes sentiments quand il a dit : 
« Seigneur, comment cela se fait-il ? » 
(Enos 1:7). Qu’est-ce qui crée un 
amour si grand comme ceci ? C’est 
un amour qui est infini, qui englobe 
tout et qui est inconditionnel. Il est 
étendu à tous de manière égale et 
sans exception. Nous choisissons 
d’accepter ou non. Je suis tout à 
fait d’accord avec sœur Linda S. 
Reeves, qui a été récemment relevée 
comme deuxième conseillère dans 
la Présidence Générale de la Société 
de Secours, lorsqu’elle a déclaré lors 
d’un récent discours de conférence : 
« Selon moi, les plus grands miracles 
dans la vie ne sont pas l’ouverture 
de la mer rouge, le déplacement de 
montagnes ou même la guérison du 
corps. Le plus grand miracle a lieu 
lorsque nous nous adressons humble-
ment à notre Père céleste en prière et 
l’implorons de nous pardonner nos 
péchés, et sommes alors purifiés de 
ces péchés par le sacrifice expiatoire 
de notre Sauveur. »4

C’est ma prière, frères et sœurs, 
que nous continuerons sur un chemin 
qui nous amènera devant Dieu sanc-
tifiés et rachetés par la pouvoir du 
Christ. Puissions-nous tous rechercher 
cette bénédiction. Je rends fermement 
témoignage du pouvoir salvateur du 
Christ. C’est à travers lui et lui seul 
que nous pouvons recevoir la vie 
éternelle. Puissent tous rechercher 
sincèrement cette bénédiction. Au 
nom de Jésus-Christ, amen. ◼

NOTES
	 1. Voir Guide des Écritures, « Rédemption ».
	 2. Voir Alma 13:11-13, 3 Néphi 27:20.
	 3. 2 Néphi 31:2-21.
	 4. Linda S. Reeves, « Le grand plan de rédemp-

tion », Le Liahona, novembre 2016, 88.



	 J u i l l e t  2 0 1 7 	 P3

PAG
ES LO

CA
LES D

E L’IN
TERREG

IO
N

 D
’A

FRIQ
U

E D
E L’O

U
EST 

Nous sommes tous bergers
Par Frère Jerat-Kennedy Chukwuemeka Igwe
Soixante-dix d’Interrégion d’Afrique de l’Ouest

pour recevoir les ordonnances de la 
prêtrise et garder les alliances asso-
ciées. Nous devons nous souvenir du 
principe de « un prend un », et décider 
dans nos conseils « qui prendra qui ? »

Dans Ezéchiel 34:2-4, le Seigneur 
n’était pas content avec des bergers 
d’Israël qui se nourrissaient et ne nour-
rissaient pas le troupeau. Au verset 4, il 
a châtié les bergers qui n’ont pas guéri 
celle qui était malade parmi le troupeau, 
pansé celle qui était blessée ; n’ont pas 
ramené celle qui s’égarait, cherché celle 
qui était perdue.

Lorsque le Seigneur Jésus-Christ 
parla à Pierre après sa résurrection au 
bord de la mer dans Jean 21:15-18, 
il chargea Pierre de paitre ses brebis 
comme moyen de manifester son 
amour pour le Sauveur. Pour souligner 

l’importance de cette responsabilité, 
il a répété cette instruction trois fois.

Nous lisons dans Jean 14:23-26 : 
« Jésus lui répondit : Si quelqu’un 
m’aime, il gardera ma parole, et mon 
Père l’aimera ; nous viendrons à lui, et 
nous ferons notre demeure chez lui.

« Celui qui ne m’aime pas ne garde 
point mes paroles. Et la parole que 
vous entendez n’est pas de moi, mais 
du Père qui m’a envoyé.

« Je vous ai dit ces choses pendant 
que je demeure avec vous.

« Mais le consolateur, l’Esprit Saint, 
que le Père enverra en mon nom, vous 
enseignera toutes choses, et vous rap-
pellera tout ce que je vous ai dit. »

Dans notre responsabilité de ber-
gers, comme dans d’autres responsa-
bilités dans l’Église, le rôle et l’aide 

L E S  V O I X  D E S  S A I N T S  D E S  D E R N I E R S  J O U R S

 Le Dictionnaire de Collins définit  
un berger comme (1) une personne 

employée pour prendre soin d’une bre-
bis (2) une personne telle que clergé, 
qui veille sur un groupe de personnes 
(3) pour les guider ou veiller sur elles 
à la manière d’un berger.

Les principales activités d’un ber-
ger à partir de ces définitions sont de 
surveiller et de guider.

Dans le livre d’Ezéchiel chapi-
tre 3:17-21, nous apprenons que le 
Seigneur a appelé des sentinelles pour 
la maison d’Israël et que ces sentinel-
les doivent recevoir des paroles de la 
bouche de Dieu et avertir les enfants 
d’Israël. Si les sentinelles accomplissent 
cette mission, ils recevront les béné-
dictions de sauver la vie des enfants 
de Dieu et aussi de sauver nos pro-
pres âmes. Ne pas s’acquitter de cette 
responsabilité conduira à la mort des 
méchants et le sang des méchants sera 
réclamé aux sentinelles.

Chaque membre adulte de l’Église 
est appelé par Dieu pour être une 
sentinelle. Nous sommes soit des ins-
tructeurs au foyer, soit des instructrices 
visiteuses, et comme tels, nous devons 
recevoir les paroles de Dieu de la 
Première Présidence pour les délivrer 
aux foyers de ceux dont nous avons 
la responsabilité de prendre soin et de 
guider. La Présidence de notre inter-
région nous a invités à être une sen-
tinelle : nous devons veiller à ce que 
celui qui est fort dans l’Esprit prend 
avec lui un autre qui a besoin d’aide, 

Frère Jerat-Kennedy 
Chukwuemeka Igwe

Dans notre 
responsabilité de 
bergers, comme dans 
d’autres responsabilités 
dans l’Église, nous 
devons être à l’écoute 
et spirituellement 
sensibles pour savoir 
quand et à qui venir 
en aide, et comment 
l’emmener avec nous 
sur la voie de l’Évangile.
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du Saint-Esprit est vital. Nous devons 
être à l’écoute et spirituellement sensi-
bles pour savoir quand et à qui venir 
en aide, et comment l’emmener avec 
nous sur la voie de l’Évangile. Il ne 
suffit pas de faire la visite une fois par 
mois. L’Esprit nous dirigera vers qui 
nous approcher si nous nous prépa-
rons assez pour être réceptifs à ses 
incitations.

J’ai toujours aimé enseigner à l’insti-
tut de religion. J’enseignais activement 
à l’institut de religion quand j’étais 
évêque à Aba et comme président de 
pieu à Port Harcourt. Ces occasions 
m’ont aidé à aider des jeunes adultes 
seuls dans les deux pieux au cours 
d’une période importante de leur vie 
où les décisions vitales qui allaient 
façonner leur vie ont été prises. Je 
suis devenu leur entraîneur et mentor 
et j’ai été grandement aidé dans mes 
responsabilités de berger. En raison 
de ma relation étroite avec eux, je suis 
devenu leur ami, pas seulement leur 
évêque ou président de pieu.

Un jour, j’ai eu l’impression que 
je devais appeler un frère particulier 
qui était étudiant dans une université 
lointaine, qui a activement participé 
à ma classe chaque fois qu’il était à 
la maison. Je voulais savoir comment 
il allait. Nous avons eu une bonne 
discussion et je lui ai souhaité bien 
de choses, et lui ai rappelé les choses 
que je leur ai enseigné. Il me remercia 
et raccrocha.

Après quelques mois, il est venu 
à la maison pour des vacances et 
m’a rendu visite. Il a demandé ce 
qui a motivé cet appel. Je lui ai dit 
que j’avais l’impression que je devais 
l’appeler. Il m’a confié que mon appel 

est venu au milieu d’une situation et 
lui a permis d’éviter de faire quelque 
chose qui aurait pu affecter son appar-
tenance à l’église. Il a dit qu’il a senti 
que je le voyais et j’ai appelé au bon 
moment pour l’avertir. Il m’a remercié 
énormément d’être un ange pour lui 
ce jour-là.

Cette situation m’a rendu humble et 
a renforcé ma résolution de toujours 

être prêt et disposé à écouter la voix 
douce et légère.

Je sais que le Saint-Esprit nous 
aidera dans notre responsabilité de 
guider et de veiller sur les uns les 
autres, en particulier ceux dont le 
Seigneur nous a confiés d’y prendre 
soins. Ma prière est que nous soyons 
toujours prêts à entendre sa voix et à 
agir selon ses incitations. ◼

L E S  V O I X  D E S  M E M B R E S

Exercer la Foi au Seigneur en 
Obéissant à Ses Commandements
Par Akou Badjo, Kobri
Présidente de la Société de Secours de Pieu, Paroisse de Santé, Pieu d’Abidjan Toit Rouge

Je suis Sœur Kobri Badjo Chantale 
de la paroisse de Santé, Présidente 

de la société de secours du Pieu de 
Abidjan Toit Rouge, Côte D’Ivoire. Je 
vivais à Alépé, une petite ville non 
loin d’Abidjan. Au début je payais mes 
dîmes correctement, j’avais une boîte 
dans laquelle je mettais ma dîme cha-
que fin de mois. J’enseignais dans une 
école privée, donc chaque fois que 
j’avais l’opportunité d’aller à Abidjan 
je déposais ma dîme sans problème 
de tous les mois que j’avais passés. 
Cependant, malgré mon petit salaire 
j’ai réussi à économiser au moins 
10,000 Francs par mois.

Un jour j’ai décidé d’emprunter  
de l’argent dans la dîme que je tenais 
pour résoudre un problème. Cela fut la 
plus grande erreur de ma vie, depuis ce 
jour je n’ai jamais pu payer ma dîmes 

à nouveau, ni n’ai je pu rembourser 
le prêt du seigneur. C’était le début de 
tous mes malheurs. J’ai même eu deux 
opérations chirurgicales pendant deux 
années consécutives, mais j’étais encore 
endettés. J’étais malade presque tout 
le temps, j’ai ensuite compris que tout 
ceux-ci était lié à ma désobéissance à 
la loi de la dîme.

J’ai prise une décision, un jour j’ai 
décidé de faire cette promesse au Père 
Céleste d’exercer la foi en Jésus-Christ, 
toujours payer ma dîme peu importe 
les difficultés ou les besoins auxquels 
je ferai face. Je lui ai dit « mais s’il te 
plaît, mon Père je te prie de me sau-
ver de cette situation difficile que j’ai 
parcouru depuis longtemps ».

Alors j’ai gardé la foi et sans aucune 
résistance j’ai commencé à payer une 
dîme complète. Dès lors, je n’ai pas eu 
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plus de difficultés à payer une dîme 
régulière et complète, mes problèmes 
ont également pris fin. Je ne dis pas 
que je suis maintenant riche mais j’ai 
une bonne santé et une paix du cœur. 
Je n’ai plus de dettes et quelque soit la 
situation dans laquelle je me trouve il 
y a toujours une solution.

Je témoigne que si nous montrons 
suffisamment de foi en Jésus-Christ et 
obéissons aux commandements, nous 
aurons toujours le soutien de notre 
Père Céleste et de notre Seigneur Jésus-
Christ. Au nom de Jésus-Christ, amen. ◼

Festival sportif Inter-Pieux pour la  
célébration de son 20è anniversaire
Par Samuel Agyei Amankwah

 Plus de 2,571 membres des Pieux 
de la région d’Accra ont convergé 

au Stade sportif El-Wak le 8 avril pour 
commémorer le 20è anniversaire de la 
division du Pieu d’Accra Ghana en 1997.

Comme le nombre de membres 
du pieu d’Accra Ghana augmentait, 
les dirigeants de l’Église décidèrent 
de le diviser pour former les Pieux de 
Lartebiokorshie et Christiansborg. Ces 
deux pieux ont engendré huit pieux 
supplémentaires, ce qui fait 10 dans la 
région d’Accra, à l’entente bientôt de 
la création du pieu de Teshie qui sera 
créé le 23 avril de cette année.

Dans son discours de bienvenue, 
le commissaire au match, Président 
Charles Sono-Kore, décrit le pro-
gramme des activités et a encouragé 
les participants aux respects des règles 
des différentes disciplines sportives et 
à s’abstenir de tout abus et de malhon-
nêteté de toute nature.

Akou Badjo 
Chantale

É V È N E M E N T  D E S  S A I N T S  D E S  D E R N I E R S  J O U R S

Il a imploré : « Ce jour-ci nous a été 
fixe afin de se réunir et s’amuser, et 
aussi de se revoir encore une fois de 
plus, je supplie que vous adhériez aux 
règles de cette activité afin que nous 
puissions profiter d’une atmosphère 
paisible jusqu’à la fin ».

Le président du pieu de Kaneshie 
Flint Mensah, a présidé, agissant 
au nom de Atta Koranteng qui était 
absent pour une mission spéciale. 
Sœur Mercy Sono-Kore a été assistée 
par le président Mensah pour ouvrir 
officiellement l’activité en lançant un 
ballon de foot.

Les Pieux participants étaient 
Christiansborg, Tema, Lartebiokorshie, 
Adenta, Ofankor, Tesano. Kasoa, 
Ashaiman, Kaneshie et le district de 
Koforidua

Diverses disciplines de participation 
comprenaient : Football, événements 
sur piste, volley-ball, basket-ball. Il y 

Le président 
du pieu de 
Kaneshie 
Flint Mensah

Sœur Mercy 
Sono-Kore
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avait des jeux d’intérieur tels que Dame, 
Ludo et Awalé.

Les participants à leur tour ont 
ardemment compéti l’un après l’autre 
dans leurs disciplines respectives avec 
beaucoup d’enthousiasme et d’anxiété 
dans le but de remporter une médaille 
ou même de soulever le trophée, 
qui était le Prix ultime pour le pieu 
gagnant.

Les équipes de football de  
Tesano et Ofankor ont survécu à la 
compétition de gala et ont croisé le 
fer lors de la grande finale. L’équipe 
de football de Tesano a dicté le rythme 
dans la première mi-temps mais n’a 
pas pu marquer de but. La table a 
tourné dans la deuxième moitié du 
temps en faveur de l’équipe d’Ofankor 
qui a faite pression incessante sur 
son adversaire, mais tous ceux-ci fut 
sans effet.

Le jeu s’est terminé par une épreuve 
de tirs au but qui a conduit Tesano à 
triompher d’Ofankor par un score de 
ligne de but 3-2.

« Nous sommes arrivés jusqu’ici par 
le courage, la foi, la persistance et la 
prière, je savais que nous gagnerions 
parce que nous étions honnêtes et unis 
en tant qu’une équipe, » le président 
Mac Gohi du Pieu de Tesano a fait cette 
déclaration après le match.

Le président Flint Mensah a clôturé 
l’événement en exprimant sa recon-
naissance et sa gratitude aux dirigeants 
des pieux pour la réussite de l’activité. 
Il a ensuite exhorté les membres ras-
semblés à rester concentrés et fidèles 
à l’Évangile de Jésus-Christ et les a 
souhaités d’avoir de la miséricorde du 
Père Céleste jusqu’à ce qu’ils rentrent 
saint et sauf chez eux. ◼
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MC Kofi 
Darko
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É V È N E M E N T S  À  V E N I R

Face à Face avec Frère et Sœur Renlund
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 Dale G. Renlund du Collège des douze Apôtres et sa femme, Ruth Lybbert 
Renlund, s’adresseront aux jeunes en Afrique lors d’un événement Face à 

Face en direct, le samedi 5 août 2017.
L’événement face à face pour les jeunes (âgés de 12 à 18 ans) en provenance  

d’Accra, au Ghana à 10h (GMT) en anglais, en portugais et en malgache, et à 
13h (GMT) en français sera transmis en direct sur les récepteurs par satellite de 
l’Église dans toute l’Afrique. Il y aura plusieurs sites distants participant à chaque 
émission à Lagos, au Nigéria, à Lome au Togo, au Kenya / au Zimbabwe, en 
République démocratique du Congo.

Comment y participer ?
Les jeunes sont invités à examiner quelles questions ils souhaiteront  

poser et à les partager sur le numéro WhatsApp : +1 385 489 9669 OU  
sur face2face.lds.org OU Face2face@ldschurch.org.

Rejoignez l’événement en direct à 10h00. Sur la page d’accueil de  
africawest.lds.org ou la chaîne YouTube de LDS Youth, ou consultez-le  
plus tard à face2face.lds.org.

Un enregistrement de la diffusion sera faite pour une dernière diffusion.  
Les enregistrements de tous les événements Face à Face peuvent être visualisés à 
face2face.lds.org et sont appropriés pour une variété de paramètres personnels, 
familiaux et religieux. ◼

Frère et Sœur Renlund

D E M A N D E  P O U R  
D E S  A R T I C L E S

Votre section des pages locales 
est produite par les membres 

dans votre propre région sous 
la direction de la présidence de 
l’interrégion afin qu’elle puisse 
répondre aux besoins et expé-
riences des membres où vous 
vivez. L’inclusion des pages locales 
dans chaque numéro dépend de 
la disponibilité du contenu local. 
Nous vous invitons à contribuer vos 
pensées et expériences qui édifient 
la foi en communiquant avec votre 
éditeur local.

Email de l’éditeur :  
AfricaWestWebsite@ldschurch.org ◼


